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6ème dimanche du Temps ordinaire - Année C 
Dimanche 13 février 2022 

Lectures (Textes en ligne sur AELF = https://www.aelf.org/2022-02-13/romain/messe) 

Jérémie (Jr 17, 5-8) ; Psaume 1 ; Corinthiens (1 Co 15, 12.16-20) ; 
 
 
 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc (Lc 6, 17.20-26) 

 

En ce temps-là,  

    Jésus descendit de la montagne avec les Douze  

et s’arrêta sur un terrain plat.  

Il y avait là un grand nombre de ses disciples,  

et une grande multitude de gens  

venus de toute la Judée, de Jérusalem,  

et du littoral de Tyr et de Sidon.  

Et Jésus, levant les yeux sur ses disciples, déclara :  

« Heureux, vous les pauvres,  

car le royaume de Dieu est à vous.  

    Heureux, vous qui avez faim maintenant,  

car vous serez rassasiés.  

Heureux, vous qui pleurez maintenant,  

car vous rirez.  

    Heureux êtes-vous quand les hommes vous haïssent  

et vous excluent,  

quand ils insultent  

et rejettent votre nom comme méprisable,  

à cause du Fils de l’homme.  

        Ce jour-là, réjouissez-vous, tressaillez de joie,  

car alors votre récompense est grande dans le ciel ;  

c’est ainsi, en effet, que leurs pères traitaient les prophètes.  

    Mais quel malheur pour vous, les riches,  

car vous avez votre consolation !  

    Quel malheur pour vous qui êtes repus maintenant,  

car vous aurez faim !  

Quel malheur pour vous qui riez maintenant,  

car vous serez dans le deuil et vous pleurerez !  

    Quel malheur pour vous lorsque tous les hommes disent du bien de vous !  

C’est ainsi, en effet, que leurs pères traitaient les faux prophètes. »  
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« Heureux, vous les pauvres, car le royaume de Dieu est à vous. » 

Pour quelle raison les pauvres ont-ils, plus que les autres, droit au bonheur ? Poser la 

question en ces termes, c’est risquer d’en fausser la réponse. Il ne s’agit pas des mérites de 

ceux qui sont dans la détresse mais du libre don de Dieu. Les Béatitudes révèlent l’irruption 

de la miséricorde de Dieu. De ce point de vue, l’attitude de Jésus à l’égard des enfants (Mt 

10,13-16 ; Lc 10,21) et des pécheurs (Lc 15,1-2 ; Lc 19,10) est tout à fait remarquable. La 

grâce prévenante de Dieu ne dépend pas de qualités morales de ceux qu’elle atteint. Les 

pauvres sont proclamés heureux par Jésus parce qu’ils se trouvent dans une situation de 

manque. Dieu préfère ceux qui n’ont rien. Plus que les riches, ils sont à même d’accueillir le 

don de Dieu. 

Les béatitudes de Luc placent les uns et les autres devant un choix, celui des deux voies, 

celle du bonheur et celle du malheur, celle de la vie et celle de la mort. 

Laquelle de ces deux voies choisissons-nous ? 

Père Jean-François Baudoz 

 


